ARRÊT 

DU  CONSEIL  D’ÉTAT 

D U R O I, 

Qui  autorife  les  Admmiflrateurs  des  Domaines  a reprendre, 
jufquau  Septembre  prochain,  les  Quittances  en 
parchemin  timbré,  iT  de  donner  en  remplacement  des 
Quittances  en  papier  timbré )uf qu'à  concurrence  de  la 
fomme  à laquelle  montera  le  prix  def dites  Quittances 
' eh  parchemin. 

Du  23  Juin  1785. 

Extrait  des  Regtjîres  du  Conjeil  d’Etat, 

SUR  la  requête  préfentée  au  Roi,  en  fon  Confeiî, 
par  les  Adminiftrateurs  de  Tes  Domaines,  contenant, 
que  par  des  Lettres  patentes  du  24.  février  dernier , il  auroit 
' été  ordonné  qu’à  compter  du  Juillet  prochain,  toutes 
’ les  quittances  d’arrérages  de  rentes  perpétuelles  & viagères 
' dûes  par  Sa  Majefté,  payables  à l’Hotei-de-ville  de  Paris 
& pat  tels  Tréforiers  que  ce  fut,  6c  celles  données  au 


Garde  du  Tréfor  royal  & tous  autres  Tréforiers,  pour 
le  payement  d’ordonnances , décomptes , arrérages  de 
penfions,  traitemens  & autres  pareils  objets , pouriefquels 
on  devoit  fe  fervir  de  parchemin  timbré,  feroient  écrites 
fur  papier  & non  fur  parchemin:.  Qu’ils  font  informés 
qu’antérieurement  auxdites  Lettres  patentes  il  a été  fait 
au  Bureau  de  formule  des  approvifionnemens  de  quittances 
en  parchemin  dont  l’ufage  fe  trouve  abrogé,  & qu’une 
partie  de  ces  approvifionnemens  tomberoit  en  pure  perte 
pour  ceux  qui  les  ont  faits,  à moins  que  Sa  Majeflé 
n’autorifât  les  Adminidrateurs  des  Domaines  à reprendre 
lefdites  quittances, en  parchemin,  qui  feroient  rapportées 
dans  le  délai  qui  feroiî  fixé,  <5e  de  remettre  en  rempla- 
cement des  quittances  en  papier,  en  faifant  compenfation 
des  prix  refpeélifs , c’eft-à-dire  que  les  quittances  en  par- 
chemin que  l’on  rapporteroit  feroient  prifes  fur  le  pied 
du  prix  du  timbre  pour  lequel  elles  auroient  été  débitées 
au  Bureau  de  formule,  & que  celles  en  papier  remifes 
en  remplacement,  feroient  données  pareillement  fur  le 
pied  du  prix  du  timbre  dont  lefdites  quittances  en  papier 
Te  trouveroient  timbrées:  Qu’il  paroîtroit  de  la  judice  de 
Sa  Majedé  d’accorder  cette  grâce;  fur  quoi  les  Admi- 
nidrateurs  des  Domaines  fupplioient  Sa  Majedé  de  vouloir 
bien  faire  connoître  fes  intentions:  Ouï  le  rapport  du 
fieur  de  Galonné,  Confeiller  ordinaire  au  Confeil  royal, 

, Contrôleur  général  des  finances;  Le  Roi  ÉTANT  EN  SON 
Conseil,  a permis  ôl  permet  aux  Adminidrateurs  de 
fes  Domaines  de  reprendre,  jufqu’au  i."  Septembre 
prochain , les  quittances  en  parchemin  timbrées  du  timbre 
de  l’Adtninidration  des  Domaines,  dont  lufage  a été 
abrogé  par  les  Lettres  patentes  du  24  février  dernier , 

. fur  le  pied  du  prix  du  timbre  pour  lequel  elles  auront 
été  débitées  au  Bureau  de  formule,  & de  donner  eu 


placement,  ;ufqua  concurrence  de  [a  fomme  à la- 
quelle montera^  le  prix  du  timbre  defdiles  quittances  en 

parchemin  qui  ieront  rapportées,  des  quittancé  en  papier 
In  paDi?r'’*do 

papier,  dOTnees  en  remplacement,  fe  trouveront 
timbrées;  dc  palTe  le  délai  ci-delTus  fixé,  lefdites  quittances 
en  parchemin  ne  pourront  plus  être  reprifes,  fans  ou’il 
puilTe  en  etre  fait  aucun  ufage,  à compter  du  i."  Juillet 
prochain  ainfi  qu  il  eft  ordonné  par  les  Lettres  patentes 
4 evrier  dernier,  îefquefles  feront  exécutées  félon 
leur  fonne  & teneur.  Fait  au  Confeil  d’État  dû  Roi 
Ma/efte  y étant,  tenu  à Verfailles  le  vingt-trois  juin  mil  ’fept 
cent  quatre-vmgt-cinq.  B.""  de  bSie 


A PARIS, 

de  L’IMPRIM  £ RIE  ROYALE. 

M-DCCLXXXV." 


